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Pétrole et diversité biologique

Par Jean-Pierre Weibel, es thèmes d'actualité se télescopent parfois de façon grotesque. Dans le 19
rédacteur en chef sillage de la conférence de Rio de Janeiro, des savants et des écologistes

ni du monde entier s'efforcent d'expliquer au public ce qu'est la diversité
biologique et pourquoi il faut absolument la préserver: elle va beaucoup plus loin

que le rétrécissement du choix de pommes offert aux consommateurs. Comme
l'on sait, Genève se veut la future capitale des activités déployées dans ce sens.
Dans ce temps, des dizaines et des dizaines de pétroliers vétustés, mal équipés
et dotés d'équipages sous-payés et sous-qualifiés sillonnent les mers; leurs
armateurs et leurs clients se fient à la Providence pour que la fréquence et la

gravité des accidents restent sous le seuil qui leur vaudrait une attention trop
appuyée de la part de l'opinion publique. Je ne jurerais pas que les événements
de Yougoslavie ou de Somalie ne leur paraissent pas une heureuse diversion
dans la presse mondiale. Les difficultés qui ont retardé de façon scandaleuse le

paiement d'indemnités pour les dégâts causés par Y Exxon Valdez et Y Amoco
Cadiz ne permettent pas d'entretenir la moindre illusion sur la moralité des

responsables du transport de pétrole à l'échelle mondiale.
Il faut dire que Monsieur et Madame Tout-le-Monde, dans les pays développés,
apportent de l'eau au moulin des marchands de pétrole, par leur comportement
de consommateur. On parle beaucoup d'économies d'énergie, malheureusement
les chiffres aussi parlent: on n'est pas sur le point de ralentir la demande d'or
noir, car notre mode de vie n'a pas encore cessé d'évoluer dans un sens qui nous
rend de plus en plus gourmands en énergie. Il est permis de penser que cette
tendance ne s'inversera pas sans pénalités financières ni contraintes.
Il est vrai qu'il faut se doter des moyens d'une politique écologique, donc que
l'écologie ne doit pas tuer l'économie. Toutefois, tant que cette dernière mesurera

sa réussite au seul chiffre de la croissance, on ne fera que grimper le long
de courbes exponentielles, en essayant désespérément d'aplatir celles qui
traduisent les séquelles négatives de cette croissance exclusivement quantitative.
On ne peut ignorer le coût de la protection de l'environnement. Le renouvellement

de la flotte mondiale des pétroliers et son exploitation dans de meilleures
conditions de sécurité ne manquerait pas de se répercuter sur le prix de tous les

produits à base de pétrole. Quand on voit le succès remporté en Suisse par un

référendum contre l'attribution à l'Etat des moyens de la politique de transports

- car c'est bien de cela qu'il s'agit, il faut oser le dire -, force est de constater

que, face à la dégradation de l'environnement, l'égoïsme a encore de beaux

jours devant lui dans le monde industrialisé.
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